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Résumé
Les images sont « des moyens d’expression qui orientent l’activité cognitive de l’élève » (Vezin, 1987). A ce titre, nous recherchons les possibilités de faire jouer aux images de molécules un rôle dans le processus de conceptualisation. Concernant l’étude de l’ADN, les activités proposées par le programme officiel français de la classe de Seconde S
 et pratiquées par les enseignants observés (« extraction et mise en évidence d'ADN, analyse de modèles « réels » ou virtuels »), pourraient être complétées par des activités de modélisation graphiques et d’analyse de modèles précurseurs au modèle actuel de l’ADN. Historiquement, la proposition du modèle en double hélice de l’ADN par Watson et Crick a été surtout l’aboutissement d’une activité de modélisation presque « sans faire d’expériences » (Watson et al, 2003, p.71). La proposition d’une telle structure partait de l’idée que l’ADN était susceptible de satisfaire aux deux fonctions fondamentales suivantes : codage et réplication. 

Deux nouvelles façons d’étudier l’ADN en classe de Seconde sont ainsi expérimentées avec deux enseignants et leurs élèves travaillant en classe entière ou en groupes. Elles expérimentent des « situations-images » au sens donné par Mottet (1996). Ces situations tendent à dépasser l’hypothèse d’un lien directe entre images et acquisition de connaissances au profit de l’idée d’une médiation par l’activité – sur ou à partir de l’image (de lecture, de manipulation, de production) – en vue d’apprendre aux élèves à recourir aux images comme « des langages opératifs de la pensée ». Ce qui est à transposer, ce ne sont pas des savoirs, ni des images scientifiques, mais les outils et démarches qui ont permis de les produire combinant productions graphiques et interactions langagières. Les premières permettent aux élèves d’objectiver leur raisonnement sous forme de schémas, les secondes favorisent l’évolution dans la classe du processus de conceptualisation. 
Les situations mettent en œuvre des représentations schématiques qui sont, soit proposées par l’enseignant, soit produites par les élèves eux-mêmes. 
· Situation-image A : les élèves font une analyse critique de modèles historiques de la molécule d’ADN en comparaison avec le modèle actuel (voir planche ci-dessous) :
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De gauche à droite : le modèle d’un acide nucléique proposé par Levène (1929) 
et les deux modèles d’ADN proposés successivement en 1952 
et en 1953 (modèle actuel) par Watson et Crick

· Situation-image B : les élèves élaborent une structure d’ADN qui vise à satisfaire les deux fonctions fondamentales : codage et réplication. Les élèves construisent et affinent leur schéma progressivement.

Les questions principales posées par cette recherche sont :
· est-il possible à partir de ces « situations-images » de faire construire par les élèves des connaissances efficientes  sur l’ADN ?
· Comment mener en classe ce type d’activité qui allie activités graphiques et interactions langagières ?
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La recherche d’Hassen Reda Dahmani
Elle porte sur l’identification et la conception d’activités didactiques prenant en considération le rôle des langages non verbaux de type figuratifs et graphiques dans la construction des savoirs scolaires en Biologie. Notre préoccupation se justifie par le fait de l’omniprésence et de la confrontation des élèves aux différents systèmes sémiotiques iconiques non verbaux (notamment les systèmes graphiques spatiaux comme les images, schémas et dessins, photographies et microphotographies, clichés aux rayons X,…). En tant qu’outils de conceptualisation, ces systèmes, lorsqu’ils sont articulés aux autres systèmes langagiers (écrits et oraux), constituent un enjeu didactique certain pour la réussite scolaire des élèves et étudiants en Biologie. 
Comme pour toute science qui se propose de décrire et de rendre intelligible et sensible les phénomènes naturels, les représentations iconiques ont historiquement joué un rôle heuristique important et sont toujours indispensables aussi bien pour la recherche que pour l’enseignement. Globalement, l'ensemble des types d’images utilisés en biologie peut être considéré comme un continuum allant du très réaliste au très abstrait et ces images sont mobilisées pour renseigner sur des structures, des processus et des concepts scientifiques. Actuellement, des outils très performants pour l'exploration de phénomènes pour lesquels il n’existe pas de références visuelles directes et qui dépassent l’entendement (les « objets » microscopiques et complexes tels que atomes, molécules…), sont disponibles pour les chercheurs mais chacun de ces outils reste encore perfectible. Même sublimées par le biais d’artifices informatiques et artistiques (Bio-Arts), les images produites à la suite d’un processus de transcodage physique et mathématique complexe, dépend des contraintes et limites des connaissances actuelles mais aussi de notre manière de considérer les objets. Comme le signalait Jacob (1977), « si la science évolue, c’est moins comme une conséquence de l’apparition d’un appareillage nouveau que grâce à une manière nouvelle de regarder les objets, de les considérer sous un angle différent. 
Souvent traitées pour elles-mêmes dans un premier temps, les images scientifiques font actuellement l’objet d’approches didactiques nouvelles. Ces approches et les constructions théoriques qui les sous-tendent sont axées sur la modélisation, la contribution des technologies au service de la dialectique entre processus et
objets, les activités expérimentales ainsi que les débats et le travail collaboratif au sein de la classe. En outre, un courant important de recherches se développe actuellement autour de la notion de multimodalité, c’est-à-dire de l’emploi simultané et complémentaire de différents systèmes sémiotiques dans les situations d’enseignement. Tous ces travaux axent sur le fait indéniable que les images jouent un rôle essentiel en tant qu’ « intermédiaire sémiotique entre l’objet (la molécule) et les données expérimentales » (Dahmani et al, 2009). 
Si dans le domaine de la recherche scientifique, la visualisation transforme les données scientifiques en une forme concrète d'aide à la compréhension afin de promouvoir l'investigation et faciliter la communication, dans le domaine de l’enseignement, les images de molécules transposées dans la classe par les enseignants (du monde de la recherche, des manuels, des logiciels de visualisation moléculaire ou de ressources Internet), nécessitent d’être réadaptées pour satisfaire à de nouvelles conditions d’utilisation. 
Nos précédents travaux qui ont abordé le statut et les fonctions des images scientifiques de molécules mobilisées dans l’enseignement de la biologie d’un point de vue didactique, sémiologique et épistémologique, ont permis l’établissement d’un état des lieux. Elles ont consisté en l’analyse d’études de cas (analyse de pratiques, analyse d’entretiens et de tests) (Dahmani, 2009). 
Constatant et reconnaissant à l’instar de Sarrazy (2007) la « faiblesse de l’ostension comme forme d’explication démonstrative dans le processus didactique », nous envisageons à présent dans ce nouveau projet, des expérimentations de séquences d’enseignement qui tentent de mobiliser les images comme outils de pensée insérées dans des activités didactiques. Il s’agit concrètement, d’une part, de faire fonctionner les images en prenant en compte le rôle et les fonctions que l’activité scientifique leur assignent dans le processus de conceptualisation et, d’autre part, d’associer et d’articuler le registre iconique à d’autres registres sémiotiques de type langagiers afin de négocier la construction de significations au sein de cette communauté discursive qu’est la classe. 
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